
L E S 

E P O P E E S 
FRANÇAISES 

É T U D E S U R L E S O R I G I N E S ET L ' i I I S T O I R E 

DE LA L I T T É R A T U R E N A T I O N A L E 

P A U 

L É O N G A U T I E R 

OUVRAGE TROIS FOIS COURONNÉ PAR L'ACADÉMIE DBS INSCRIPTIONS ET BELLES-LETTRES 

( g r a n d IVix G o b r r l en 1808) 

I 

S E C O N D E É D I T I O N , E N T I È R E M E N T R E F O N D U E 

P A R I S 

S O C I É T É G É N É R A L E D E L I B R A I R I E C A T H O L I Q U E 

V I C T O R P A L M É , D I R E C T E U R 

25, RUE DE CRENELLE-SAINT-GEHMAIN, 25 

B R U X E L L E S . G . L E B R O G Q U Y , DIRECTEUR D E L A SUCCURSALE 

5, place de Louvain, 5 

1 8 7 8 









DU MÊME AUTEUR 

I. — POÉSIE FRANÇAISE DU MOYEN ÂGE. 

L E S ÉPOPÉES FRANÇAISES, Étude sur les origines et l'histoire de la lit­
térature nationale. •— Le tome II de la seconde édition sera consacré 
A l'Histoire externe des Chansons de geste (suite et fin) ; le tome I I ! 
au cycle de Charlemagnc, le tome IV à celui de Guillaume, etc. 

LA CHANSON DE ROLAND, texte critique, traduction et commentaire, 
grammaire et glossaire. Ouvrage couronné par l'Académie fran­
çaise et par l'Académie des inscriptions. Septième édition. 

L'ENTRÉE EN ESPAGNE, chanson de geste inédite : notice, analyse et 
extraits d'après le manuscrit de Venise. 

L'IDÉE RELIGIEUSE DANS LA POÉSIE ÉPIQUE AU MOYEN ÂGE. 

L'IDÉE POLITIQUE DANS LES CHANSONS DE GESTE (extrait de la Revue des. 
questions historiques). 

L A CHEVALERIE D'APRÈS LES TEXTES POÉTIQUES DES xne ET XIII 8 SIÈCLES. 

I L — POÉSIE* LATINE DU MOYEN Â G E . 

HISTOIRE DE LA POÉSIE LATINE AU MOYEN ÂGE : Versification rhyth-
mique. — Hymnes, Proses, Tropcs, Mystères. (Sous presse.) 

COURS D'HISTOIRE DE LA POÉSIE LATINE AU MOYEN ÂGE, professé à l'Écolc-
nationale des chartes : Leçon d'ouverture. 

HISTOIRE DES PROSES ANTÉRIEUREMENT AU xne SIÈCLE. 

ŒUVRES POÉTIQUES D'ADAM DE SAINT-VICTOR, précédées d'une Introduc­
tion sur sa vie et ses ouvrages. Deux forts volumes, 1 1 0 0 pages. 

F1R*S« — I M P R I M E R I E DB E. M A R T I N E T , RUE M I G N O N , 2 





L'Histoire des littératures romanes est une science Ï ' U É F A M 

D E l,A S E C O N D E 

nouvelle, mais qui a fait en peu d'années un long *»ITION. 

chemin : nous avons eu lieu de nous en convaincre, 

quand nous avons mis la main à cette seconde édi­

tion des Épopées françaises. Nous ne nous attendions 

qu'à des corrections et à des retouches, et c'est un 

autre livre que nous avons été forcé d'écrire. 

Voici donc une œuvre presque absolument nouvelle. 

Si quelques chapitres de l'ancienne édition ont été 

conservés, ce n'est pas sans de nombreuses et impor­

tantes modifications. Il nous a fallu refaire à nouveau 

tout ce qui se rapporte à l'origine et à la formation de 

'Épopée française, aux Cantilènes, à la versification 

rhythmique. Sans parler d'une liste complète de tous 

les manuscrits qui renferment le texte de nos vieux 

poèmes, nous avons dû ajouter à notre rédaction primi­

tive un chapitre sur le Style des Chansons de geste, et 

nous l'avons accompagné d'une Chrcstomalhie épique 
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rnÉFACE Après de longues années de travail, nous pouvons 

É D I T I O N . enfin livrer au public le premier volume des Épopées 

françaises. 

11 est reçu qu'en France on ne lit guère les Préfaces, 

où les plus belles pages de nos romans sont mises 

en lumière et traduites pour la première fois. Enfin, 

nous avons profité de tous les travaux récents, comme 

aussi des conseils de tous nos amis et des critiques de 

tous nos adversaires. Et, à bien prendre les choses, 

les adversaires ne sont qu'une seconde espèce d'amis, 

alterum amicorum gems. 

Durant les longues années que nous avons consacrées 

à ce premier volume, une pensée, une seule pensée nous 

a véritablement consolé et soutenu : nous nous sommes 

persuadé que nous travaillions à une œuvre nationale, 

traditionnelle, chrétienne. Cette consolation de nos 

heures de travail, ce but de toute notre vie, nous les 

confions aujourd'hui au lecteur indulgent. S'il est prin­

cipalement épris de la science, il voudra sans doute 

tenir quelque compte de la loyauté et de la persé­

vérance de nos efforts. S'il est chrétien et Français, 

il n'accueillera pas sans quelque sympathie un livre 

consciencieux cl qui a été surtout inspiré par l'amour 

de l'Éslise et de la France. 

L . G. 

8 septembre 1877. 
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et nous n'avons pas l'intention de donner à celle-ci des 

proportions qui diminueraient encore le nombre de ses 

lecteurs. Mais il nous a paru nécessaire de répondre 

en quelques lignes h ces trois questions : « Quel des-

» sein s'est proposé l'auteur du présent livre ? Quel 

» plan a-t-il adopté? Et quelle forme, enfin, a-t-il 

» voulu donner à son œuvre? » 

Résumer en un corps d'ouvrage, vulgariser claire­

ment tous les travaux de nos devanciers qui ont eu pour 

objet la littérature épique de la France et, en second 

lieu, compléter ces travaux par les résultats de nos 

propres recherches : tel est le double but que nous 

nous sommes proposé. 

Quelque admirables, en effet, et quelque concluants 

que puissent être, depuis quarante années, les travaux 

des érudits de France et d'Allemagne, nous n'avons pas 

tardé à nous apercevoir qu'après eux il restait quelque 

chose à faire. Nous avons essayé de redresser certaines 

erreurs, de combler certaines lacunes. D'ailleurs, nous 

avons toujours voulu contrôler par nous-mème les asser­

tions des érudits que nous interrogions; nous avons 

voulu remonter aux sources, et tenir les manuscrits 

entre nos mains. Nous pensons, enfin, ne rien exagérer 

en affirmant que touLe une moitié de notre livre sera 

véritablement originale. Sans doute nous faisons grand 

cas du titre de vulgarisateur, mais nous avons voulu 

le mériter en essayant d'être un critique. 

L'histoire de notre poésie épique est une matière sin­

gulièrement complexe et, sans un plan très-clair, elle 



vin PRÉFACE DE LA PREMIÈRE ÉDITION. 

serait tout à (ait ténébreuse. Nous avons donc attache 

à la méthode de notre livre une importance que nos 

lecteurs estimeront légitime. 

Les Épopées françaises se diviseront en trois parties : 

7. Origine et histoire ; IL Légende et héros; III. Esprit 

des Épopées françaises. 

Dans la première partie, nous exposons les destinées 

de nos Chansons de geste depuis leur origine jusqu'à nos 

jours. Nous ne nous occupons encore ni de leur affabu­

lation, ni de leurs héros ; nous n'étudions pas encore 

les idées qu'elles expriment. Mais nous nous demandons 

seulement de quel pays elles sont sorties, quelle fut leur 

formation à travers les siècles, quelles vicissitudes elles 

ont successivement traversées, sous quels aspects divers 

elles nous apparaissent dans le passé. Prenons un exem­

ple : voici la Chanson de Roland. Dans cette première 

partie de notre livre, nous ne raconterons pas la trahison 

de Ganelon, ni la mort de Roland, ni la grande bataille 

de Saragosse; nous n'examinerons pas quelle est, dans 

ce vieux poëme, l'idée du soldat et celle du roi ; quel est 

le type de la jeune fille et celui de l'ami. Mais nous 

montrerons qu'avant d'être le héros d'une longue épo­

pée, Roland avait été chanté en des cantilènes reli­

gieuses et militaires ; qu'à ces cantilènes ont succédé 

des chansons de geste; qu'à ces chansons de geste, de 

plus en plus développées, ont succédé des romans en 

prose, et à ces romans en prose, les grossiers volumes 

de la Bibliothèque bleue. Chacune de ces transforma­

tions sera l'objet d'une étude critique. Trois grandes 
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périodes (de formation, de splendeur, de décadence) ser­

viront fort naturellement de subdivisions à cette pre­

mière partie, et, donneront leurs noms à ses trois 

Livres. Il convient d'avertir ici nos lecteurs que les 

Chansons de geste sont l'unique objet de nos recher­

ches; que, ne reconnaissant pas le caractère épique 

aux romans de la Table ronde, nous avons dû les ex­

clure de cette histoire, ou, pour mieux dire, que nous 

les avons considérés uniquement dans leurs rapports 

avec nos Épopées nationales. 

Mais voici que nous venons d'achever l'histoire de ces 

épopées par l'histoire de leur réhabilitation, par la liste 

détaillée de tous les travaux auxquels elles ont donné lieu 

depuis le commencement de ce siècle. Il est temps de 

les lire et de les faire lire. Notre seconde partie, intitu­

lée : Légende et héros des Épopées françaises, est consa­

crée à cette lecture. Nous y racontons tous nos romans 

de chevalerie, toutes nos chansons de geste sans excep­

tion, et nous les racontons d'après les meilleures édi­

tions, surtout d'après les manuscrits, et selon l'ordre le 

plus logique. Nous commençons parle récit de tous les 

romans de la geste du Roi; après quoi, nous résumons, 

aussi vivement que possible, tous les poèmes des gestes 

de Garin et de Doon, des gestes provinciales et du 

cycle delà Croisade. Nous avons la prétention, peut-être 

exorbitante, qu'après la lecture de cette partie de notre 

œuvre, on connaisse exactement les péripéties princi­

pales, toute l'action et tous les héros des Épopées fran­

çaises. Ce que nous nous proposons d'écrire, c'est une 




